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Description de deux nouveaux genres de Cynipides 

par l’abbé J.-J. Kieffer. 

F&oi’ia n. g. — Ce genre se distingue de Callirhytis, auquel je lavais 
d’abord réuni, par les caractères suivants : Corps non trapu, mais 
allongé comme chez Synophvus. Front excavé, traversé par une arête 
médiane et longitudinale qui s’étend de l’ocelle intermédiaire jus¬ 
qu’entre les antennes et forme ainsi deux fossettes longitudinales. 
Mesosternum allongé et muni de trois arêtes longitudinales et paral¬ 
lèles, dont les deux latérales sont plus courtes que la médiane. Han¬ 
ches antérieures séparées des intermédiaires par une distance qui dé¬ 
passe leur longueur. Arêtes du metanotum circonscrivant une aire en 
trapèze- Second segment abdominal égal au tiers de l’abdomen, les 
cinq suhants proéminents et d’égale longueur. Comme dans le genre 
Callirhytis , la cellule radiale est ouverte, la base du scutellum munie 
de deux fossettes, les crochets des tarses simples, les sillons parap- 
sidaux plus ou moins évanouis en avant et l’abdomen avec une spinule 
ventrale. 

Ce nouveau genre a pour type un insecte dont la forme agame m’a 
été envoyée d’abord par M. Fiori, professeur à l’Université de Bo¬ 
logne, puis par M. Mariani, sous-inspecteur des forêts à Vcllelri; 
j’ai décrit cette dernière sous le nom de Callirhytis Marianti. La 
forme sexuée, que j’ai décrite sous le nom de Callirhytis Meunieri, a 
été obtenue de galles produites à Bitche par les insectes agames que 
j’avais reçus d’Italie. 

LâeBielâa n.g. — Antennes de la femelle composées de 16 articles. 
Pronotum rétréci en ligne au milieu. Mesonotum lisse, glabre, à sillons 
parapsidaux pereurrents. Fossettes de la base de l’écusson indiquées 
seulement par deux légères dépressions éloignées l’une de l’autre. 
Second segment abdominal n’atteignant pas la moitié de l’abdomen; 
les cinq segments suivants proéminents; spinule ventrale courte. Cro¬ 
chets des tarses simples. Cellule radiale ouverte. 

Le type de ce genre, dont la description paraîtra prochainement 
dans un autre travail, forme sur Rosa Seraphini des galles pluriloeu 
laires qui n’ont été observées jusqu’ici qu’en Sardaigne et qui ont été 
décrites d’abord par le D r C. Massalongo (Nuovo Giornale botanieo 
ltaliano, 1895, p. 99-102, pl. 3). 



